
Appréciation :  

 

Très bon travail. Votre copie concentre de nombreuses qualités : la définition des termes 
est juste et précise, la mise en question du sujet est pertinente, la problématique posée est 
excellente. Le tout dans une langue claire et économique qui sert un développement d’une 
grande efficacité. Pour progresser, il vous faudrait étoffer davantage le problème. Cherchez à 
approfondir les tensions, à décrire plus précisément le problème : vous avez de bonnes 
intuitions, souvent très fines (l’idée selon laquelle l’invivable est causé par la logique du vivant 
est remarquable), mais vous êtes trop allusive : prenez le temps de les développer.  C’est 
excellent et très prometteur pour la suite.  
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Navons - mous souvent Das l'nabitude de qualitie 
a ' i n t i v a b e ,   u n e   s i l u d i o n   q u i   e d   e n   d e f a v e r i   h e c   n c h e 
di ami t é ? , Mi mos 
capacités , 
avalifierait davantage queline chase d'insupporiado, quelque 
chase qui va a l'enconte d e n o r e l e l r a n c e . Mais 

L'inui vable ce qui paumait me pus vivre, c'en- 
à - dine ce qui me secis puo compaille avec les condi- 
tions de vie. Alas, - l'invivane ne s e a i t qu'une 

феко істини а с , і к, най іне он encore ê h e 
asunément faire extér ience d e v i v a n t e , ausque 

n o u s sommes e n 
mentales i a en es un des son ne pays la leu, 

vie m e n devient méne p u s supparade. 

Lent cal voleu se belle au cate dans a puadera- 
même qu'il n'en pas compaliste avec la v i e? Cela 
es sans doute vi en le vive te guil en lui. même causé pu le 

ex chitié p u r ce a l e p e u aure, 
Ce qui vit, ce qui en delà de v ie . Des individen 
peuvent ehe délibéremment à l'aidine de situations 

l a viabilite a auner 
in di vi dur pense à des chés qui imparent 
des règles redidives à cautes populatiam jusquia en 



renche lem vie invivaso, ou encore à des pré- 
moninor volanaires d e deshucion d e a malue, 
qui e l l e - m ê m e devient un (ontulise a u e c de 


